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La Russie ne soutient pas le processus de démondialisation auquel nous assistons maintenant et plaide pour mettre fin à ce cloisonnement des pays. Étant elle-même mise à l’écart depuis l’Armistice avec l’Ukraine en 2026, la délégation russe souhaite se réintégrer dans le marché mondial. La Russie considère que le libre-échange et une bonne coopération internationale sont essentiels pour le bien-être mondial et condamne le recours au protectionnisme, le considérant comme une démarche égoïste. La délégation appelle donc à une levée de l’isolement qui lui est imposé depuis de nombreuses années et exprime ses préoccupations quant à l’équité de cette situation qui la maintient à l’écart de la communauté internationale.

Étant maintenant mise à l’écart du reste du monde, la Russie fait face à une crise économique : son PIB a brutalement chuté à la suite au retrait de ses plus grands importateurs. Cette crise à conduit à une augmentation du chômage et une détérioration de la vie des Russes. Suites aux conséquences néfastes qui se sont répercutées sur la Russie dû à son cloisonnement, la délégation Russe souhaite alerter les autres nations des risques d’un cloisonnement du monde. Pour un avenir meilleur, il est indispensable d’éviter tout processus de démondialisation
De plus, la Russie subit une forte déclinaison de sa population dû au vieillissement de sa population et de l’immigration des locaux qui ont fui la guerre. Le pays souffre donc d’un manque d’une force de travail, qui conduit à une baisse en productivité. Nous soulignons qu’une démondialisation mènera, dans plusieurs cas, à la fermeture ou à la délocalisation d’un grand nombre d’entreprises. Cela aura comme conséquence une perte de places de travail dans de nombreux pays.
La Russie est motivée à chercher des solutions afin de réduire les inégalités et d’établir un libre échange accessible aux pays plus en difficultés. Le pays se montre apte à venir en aide au pays du Sud Global tant qu’elle est soutenue dans sa réinclussions dans le marché mondial.

La Russie appelle à une trêve des hostilités faites par ses pays voisins : elle demande la réouverture des frontières et l’abolition du mur mis en place entre son territoire et le territoire européen. Le pays insiste sur le fait que la présence du mur non seulement renforce les tensions mais écarte également toute une population du reste du monde.  Nous pouvons également ajouter que cette division nuit à la diversification des cultures et au partage de connaissances, qui sont déjà affectées par la censure de la langue Russe. Par ailleurs, la fermeture des frontières empêche toute immigration alors que celle-ci ne fait qu’augmenter.
La Russie souhaite ouvrir ses frontières et accepter les migrants de manière contrôlée et invite le reste des nations à faire de même.

En conclusion, la Russie appelle à une réouverture des échanges et à la levée des barrières économiques et physiques qui la séparent du reste du monde. Elle réaffirme sa conviction que le libre-échange demeure la clé essentielle pour le développement global, malgré les inégalités qu'il peut engendrer. La délégation russe propose ainsi d’instaurer des mécanismes de soutien pour les pays en développement afin de faciliter leur intégration dans l’économie mondiale et de réduire les disparités, favorisant une mondialisation plus équitable plutôt qu'un retrait collectif de celle-ci.

